
OBSEIIVATIÖNS SllR llJf fiOüPlI «'UIROBEILES

M. PAUL VACQUEZ

A Villemonble (l),dans lasalleä manger de ma maison,

a la suite de travaiix de maQonnerie faits au printemps

1896,1a porte-feiietre donnant surles jardiiis ('tantrestee

•ouverte pendant que les plalres sechaioiit, des llirüiidelles

sont entrees et ont construil iiii nid au-dessus de l'ogive

de laporte gotliiqiie donnant acces au vestibule.

Ge nid, clles le batirent tout en haut de l'ogive, prös

iluplafond, en apportant (le printemps elait pluvieux) de

potifces mottes de terre humide qu'elles posaient delicate-

ment — le male et la femello travaillant avec la möme
«rdcur— surle platre de l'ogive, puis qu'ellcs enfoncaienl

plus rudement (2) ä mesure que s'elevait le nid.

Lorsqu'il atteignit 9 centimotres de hauteur, elles le

meublerent de plumes de IMgeons qu'elles prenaient

autour des voli^res ou sur le corps meme de mes Volants

<|iiand ils s'elevaient dans le ciel et volaient.

La femelle pondit cinq roufs ä la fin de mai et le couple

eleva einq petits qui abandonnerent le nid et la piOce vers

le 13 juillet suivant.

.Iiisqu'ä leiir depart annuel, en octobre, les parents seuls

rentraient quelquefois (hms la salle, pour y pratiquer la

chasseaux Mouches.

(1) Departement de la Seiue.

(2) J'ai releve l'empreinte d'une cavite faite par le uiäle avec le liec dans
le but de bien tasser la torre : eile mesurait 17 milliuietres de profondeur.

ORxis. XI. — 17
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Le 11 avril 1897, par im temps froid, la porte etant for-

mee, une Hirondelle revint voleter aux vitros. Nous lui

ouvrimes la porte ; eile entra, se posa siir le nid et fut

plusieurs joiirs seule ä aller et venir; puis, ramena une

compagne. Je remarquai que cette femelle n'etait pas la

meme que celle de l'annee precedente. La premiere se

tenait, excepte pendant la periode d'incubation, perchee

sur un plat en faience ancienne accroche au mur pres du

nid, et sortait peu. La nouvelle ne se posait que sur le nid

et etait tres coureuse.

Le couple nettoya le nid, emportant au dehors ä l'aide

du bec toutes les impuretes qu'il contenait. Ensuite il

livra de grandes batailles pour garder ses prerogatives

dansla piece, car d'autres couples — peut-etre des jeuncs

eleves l'annee precedente — voulaient s'y installer. Les

nouvelles venues commencerent la meme construction

d'unnouveau nid sur le cote gauche de Fogive.

Nous eümes jusqu'ä six Hirondelles qui, avec un bruit

assourdissant, se battaienten volant au-dessus de nos tetes.

La femelle pondit quatre oeufs, le couple eleva trois

petits (le quatrieme ccut' etait infecond) et toute la famille

emigra en octobre.

Le 17 avril 1898 le male etait de retour; la femelle

venait le rejoindre le 23.

Comme l'annee precedente le couple nettoya le nid, la

femelle pondit quatre oeufs. Le couple eleva quatre petits.

En 1899, le male revint seul, le 20 avril. 11 passa les

deux jours qui suivirent son retour sur le nid ou dans la

piece. Puis il alla se poser sur les gouttieres et cheneaux

des proprietes voisines et la chantait eperduement. 11 pa-

raissait avoir abandonnc delinitivement le nid et j'avais

perdu tout espoir de revoir mes Hirondelles lorsque, dix-

sept jours apres son retour, il revint dans la piece rame-

nant une femelle. Celle-ci fit quelque difticulte avant de

prendre possession du nid ; le male, semblant la pousser,

la ramenait de force, en voletant derriere eile. II se posait

sur le bord du nid pres d'elle; mais aussitöt qu'il allait au

dehors, eile s'enfuyait.
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Elle pondil ciiKj unifs, olrva (iiialri> pclils jusiiirä Tage

de trois semainos oü prosque tout (Miipliiiiies, saus motil'

apparenl, je les ai trouves morls dans le nid.

Ell 1900 les Ilirondelles sont revenues loutes les deux

ensemble, le 22 avril. Elles elövent actuellement quatre

petits siir cinq trufs pondiis.

Ces Ilirondelles n'onl janiais ele sanvages. Les jonrs oü

nons recevons ä dejeuner, elles vont et viennent libre-

ment an dessus de nos tetes ; a diner, nialgre une grosse

lampe et le Instrc allnmes, malgrc la lumee des cigares

ou cigarettes, elles reposent paisiblement sur le bord dn

nid.

Je fermc, cliaqne soir, les volets des fenetres et portes

aussitöt les Hirondelles rentrees, et je ne les ouvre qn'a

six ou sept heures du matin. Jai meme paf curiosite

garde mes Hirondelles [)risonnieres jusqu ä dix heures

sans les incommoder.

Les Hirondelles, contrairement aux paresseuxSerins, et

meme aux Pigeons que j'ai etudies, elevent tous les jeunes

de leur couvee, tandis que ces differents Oiseaux laissent

göneralement mourir les derniers venus. Cela tient ä ce

qu'ils nourrissent de preference les plus criards, les plus

forts de leurs jeunes, landis que THirondelle s'applique

avec un soin jaloux et un ordre remarquable ä nourrir

egalement, tres reguliörement tous ses enfants.

Les petits des Hirondelles sont places dans le nid tous

les becs du meme cote — je crois meme que la mere les

fait placer ainsi ; — ä Tage deneuf ä dix jonrs, ils se deve-

loppent tres rapidement, les jeunes montent sur le bord

du nid; les parents viennent s'accrocher aux parois et

donnentlanourriture ä leurs jeunes ä tour derole, malgre

tous les becs egalement tendus, en commengant par le nu-

mero 1 pour ünir par le 4 ou 5 et recomniencer sans

Jamals sc tromper et sans que les jeunes essayent de

changer de place.

Quand les parents jugcnt que les jeunes sont en etat de

prendre leur vol, ils nc les nourrissent plus et viennent

les appeler en volelant sur place, ä 30 ou 40 centimetres
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du nid. Co vol siir place est curieiix de la part d'imOiseau

connii poiir la rapidite de son vol : le corps de l'Hiron-

delle est presque immobile et les alles battent freneti-

qiiement pendant qiiatre ä cinq miniites ; l'Oiseau sort,

prend rapidement son vol, decrit un tres large cercle dans

lespace et vient recommencer son manege jusqu ä ce que

les petits entraines le suivent.
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